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LA SOCIOLOGIE AUX ÉTATS-UNIS 
Théories – Acteurs - Dynamiques 
Étienne Ollion (ENS, CMH-ETT) 

eollion@ens.fr  
 

Année 2013-2014 
 
 
Ce séminaire, qui prend la suite de celui enseigné pendant trois années avec A. Christin, 
propose une présentation de la sociologie telle qu’elle se fait aux États-Unis aujourd’hui. 
Nécessairement lacunaire du fait de l’ampleur de la production sociologique contemporaine, 
ce cours se donne un double objectif :  
 

(i) Il s’agit d’abord de proposer une ouverture sur une littérature seulement 
partiellement connue en France. Un des buts du séminaire est donc de faire découvrir un 
ensemble de travaux et d’interrogations qui structurent la sociologie étasunienne 
contemporaine, tout comme d’indiquer des pistes de lecture qui doivent permettre d’orienter 
les participants du séminaire vers des textes utiles pour leurs propres recherches.  

 
(ii) Le second enjeu du séminaire est de proposer une première approche de l’étude du 

fonctionnement des disciplines académiques. Il s’agit de mettre en évidence les méthodes, 
questionnements, relations avec les autres disciplines, mais aussi les modes d’administration 
de la preuve, d’écriture des articles ou de restitution des données particuliers. Le séminaire 
invite donc à étudier la sociologie aux États-Unis, c’est-à-dire en replaçant les travaux dans 
l’espace de production institutionnel, intellectuel et politique qui est le leur.  

 
 

 

 
Format des articles de l’American Sociological Review 

(1950s et 1990s) 



	  

	   2	  	  

Format, logistique et validation 
Le cours aura lieu du 1 octobre au 10 décembre 2013 à un rythme quasi hebdomadaire, avec 
une interruption pour le stage de terrain. Il se déroule le mardi de 17h30 à 19h30 en salle 10. 
Pour les étudiant.e.s du M2 PDI, il s’agit d’un enseignement obligatoire, soumis à validation. 
Les auditeurs extérieurs sont autorisés, dans la limite des places disponibles.  
 
La note finale sera déterminée, au choix, par une présentation en classe ou une recension.  

o Première option. La présentation en classe, réalisée seul-e ou en petit groupe. Elle 
consiste à exposer de manière synthétique les thèses principales et les enjeux 
soulevés le texte à lire collectivement pour cette séance. La présentation doit servir 
d’introduction à la discussion de la seconde partie du cours, que les exposant-e-s 
animent. La présentation dure une dizaine de minutes (et en aucun cas plus de 15’). Il 
est recommandé de s’appuyer sur les textes complémentaires évoqués dans la section 
bibliographie complémentaire de chaque thème. 
 

o Deuxième option. La recension. Il s’agit d’une présentation d’un article ou d’un livre. 
Comprise entre  8 000 et 10 000 signes, elle présente le texte de manière concise et 
critique. Les articles peuvent être choisis de la liste des lectures complémentaires, les 
livres parmi les publications récentes aux États-Unis (dans un cas comme dans 
l’autre, vérifier avec l’enseignant). La date de remise sera déterminée ultérieurement.  

 
 
Textes et documents du cours 
Les documents requis pour la classe sont disponibles sur le site web créé pour l’occasion, et 
accessibles à l’adresse suivante : http://jourdan.ens.fr/~eollion/cours (rubrique « espace 
réservé »). Des textes complémentaires, le calendrier des exposés et les sujets pour la note 
finale, tout comme d’autres ressources, sont aussi disponibles sur cette page.  
 

 
 

Publications (ASR) et population (ASA) par sections, 2000-2010 
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1 octobre 2012 : Introduction  
Pourquoi, comment étudier la sociologie étasunienne contemporaine ?  
 
Pour approfondir : 

• Abbott, Andrew, 1999. Department & Discipline: Chicago sociology at one hundred. 
Chicago, University of Chicago Press. 

• Calhoun, Craig (dir.). 2007. Sociology in America. A History.  Chicago, The 
University of Chicago Press. 

• Gans, Herbert, 1990, Sociology in America. Sage Publications. 
• Turner, Stephen et Jonathan Turner, 1990. The Impossible Science: An Institutional 

Analysis of American Sociology, Sage. 
• Ollion, Etienne. « De la sociologie en Amérique. Éléments de sociologie de la 

sociologie étasunienne contemporaine », Sociologie, Novembre 2011, pp. 277-294.  
• Ross, Dorothy, The Origins of Social Science, Cambridge University Press, 1992.  

 
 

PREMIERE PARTIE : THEORIES 
 
 
8 octobre : Sociologie urbaine 
Venkatesh, Sudhir. « The social organization of street gang activity in an urban ghetto » 
American Journal of Sociology, 103 (1), 1997, 82-111.  
 
Pour approfondir :  
Perspectives classiques (écologie humaine, growth machine theory, réseaux de sociabilité) 

• Park, Robert. 1915. "The City: Suggestions for the Investigation of Human Behavior 
in the City."  American Journal of Sociology 20: 577-612. 

• Wirth, Louis. « Urbanism as a way of life », The American Journal of Sociology, 
44(1), 1938, pp. 1-24.  

• Logan, John R et Molotch, Harvey. Urban Fortunes: The Political Economy of Place, 
University of California Press, 1988, 383p.  

• Fischer, Claude. « Toward a Subcultural Theory of Urbanism », The American 
Journal of Sociology, 80(6), 1975, pp. 1319-1381.  

La structuration urbaine : le débat race / classe  
• Wilson, William J. The Declining Significance of Race. Chicago, The University of 

Chicago Press, 1978. 
• Massey Douglas S. et Nancy A. Denton, 1993. American Apartheid. Segregation and 

the Making of the Underclass. Cambridge, MA, Harvard University Press. 
• Wacquant Loïc, 2008. Urban Outcast. A Comparative Sociology of Advanced 

Marginality. New York, Polity.  
   
Effets locaux, effets de quartier 

• Sampson, Robert J., Stephen Raudenbush, and Felton Earls, 1997. « Neighborhoods 
and Violent Crime: A Multilevel Study of Collective Efficacy », Science 277:918-24.  

• Klinenberg, Eric. « Denaturalizing Disaster. A Social Autopsy of the 1995 Chicago 
Heat Wave », Theory and Society, 28 (2), 1999 :239-295.  

 
 
 
 
 



	  

	   4	  	  

15 octobre : Travail, emploi et professions 
"Just One of the Guys? How Transmen Make Gender Visible in the Workplace.", Gender & 
Society. 20 (4) 2006, 465-490.  
 
Pour approfondir 
Relations de genre au travail.  

• Kanter, Rosabeth L., 1977. Men and Women of the Corporation, New York, Basic 
Books.  

• Williams, Christine, 1992. “The Glass Escalator: The Hidden Advantages for Men in 
the Women’s Professions.” Social Problems. 39 (3), pp. 253-267. 

• Acker, Joan. 1990. "Hierarchies, jobs, bodies: A theory of gendered organizations", 
Gender & Society, 4(2), pp. 139-158. 

• Valian, Virginia. 1999. “Gender Schemas at Work.” In Why So Slow? The 
Advancement of Women. Cambridge, MA: MIT Press: pp. 1-22. 

• Kessler-Harris, Alice. 1997. “The Wage Conceived: Value and Need as Measures of 
Women’s Worth,” in Richardson L., Taylor V. et Whittier, N, From Feminist 
Frontiers, New York, McGraw Hill, pp. 183-195.  

 
Professions, métiers qualifiés 

• Abbott, Andrew, 1986. « Jurisdictional Conflicts: A New Approach to the 
Development of the Legal Professions », Law and Social Inquiry, 11 (2), pp. 187-224.  

• Becker Howard S. et alii, 1976, Boys in White. Students Culture in Medical School. 
Transaction Publishers.  

• Etzioni, Amitai (dir.), 1969. The Semi-professions and their Organization, New York, 
Free Press. 

• Freidson, Eliot, 1970. Profession of Medicine: A study of the sociology of applied 
knowledge, Chicago, University of Chicago.   

 
Relations industrielles et transformations du marché du travail 

• Braverman, Harry, 1976. « Labor and Monopoly Capital: the Degradation of Work in 
the Twentieth Century », Monthly Review Press.  

• Burawoy, Michael, 1979. Manufacturing Consent: Changes in the Labor Process 
under Monopoly, Chicago, University of Chicago Press.  

• Sabel, Charles F., 1985, Work and Politics: the Division of Labor in Industry, 
Cambridge (UK), Cambridge University Press.  

• DiMaggio, Paul, 2001. The Twenty-First Century Firm, Princeton, Princeton 
University Press.  

 
Dualisation du marché du travail et formes d’emploi précaire  

• Valenzuela Abel, Kawachi J.A., Marr M.D. 2002. « Seeking work daily: supply, 
demand and spatial dimensions of day labor in two global cities. » Intl. J. Comp. Soc. 
43(2), pp. 192–219.  

• Sassen Saskia. 1991. The Global City: New York, London, Tokyo. Princeton, NJ: 
Princeton Univ. Press. 

• Peck J, Theodore N. 2001. « Contingent Chicago: restructuring the spaces of 
temporary labor », Intl. J. Urban Reg. Res. 25(3), pp. 471–96 

• Piore Michael J. et Peter Doeringer, 1971. Internal Labor Markets and Manpower 
Adjustment, New York, Heath and Company. 
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5 novembre : Sociologie politique et des mouvements sociaux 
• Zhao, Dingxin, 2000, « Mobilization during the 1989 Prodemocracy Movement in 

Beijing », American Journal of Sociology, 103 (6), pp. 1493-1529. 
 

Pour approfondir : 
Engagement et biographie 

• McAdam, Doug, 1986. « Recruitment to High Risk Activism: The case of Freedom 
Summer », American Journal of Sociology, 92, pp. 64-90.  

• McAdam, Doug, 1989. « The Biographical Consequences of Activism », American 
Sociological Review, 54(5), pp. 744-760.  

• Van Dyke Nella, Doug McAdam, et B. Wilhem, « Gendered Outcomes: Gender 
Differences in the Biographical Consequences of Activism », Mobilization, 5, 161-
177.  

 
Approches classiques : 

• Gamson, William et Wolfsfeld G., 1993, « Movements and Media as Interacting 
Systems » in The Annals of the American Academy of Political and Social Science, pp. 
114-125. 

• McAdam, Doug, (1999 [1982]). Political Process and the Development of Black 
Insurgency, 1930-1970. Chicago, University of Chicago Press. 

• McCarthy, John D. et Zald, M., 1977, « Resource Mobilization in Social Movements: 
A Partial Theory » in American Journal of Sociology,  82 (Mai), pp. 1212-1239. 

• Snow, David, Rochford B., Worden D. et Benford R., 1986, « Frame Alignment 
Processes, Micromobilization, and Movement Participation » in American 
Sociological Review, 51 (4), pp. 464-481. 

• Tilly, Charles, 1978. From Mobilization to Revolution. Addison-Wesley Publishers. 
 
Mouvements sociaux et mondialisation 

• Chandhoke, Neera, 2002. « The Limits of Global Civil Society »  in M. Glaesius, M. 
Kaldor, & H. Anheier (dir.), Global Civil Society 2002.  Oxford, Oxford University 
Press, pp. 35-53. 

• Della Porta, Donatella, 2006. Globalization from below: transnational activists and 
protest networks. Minneapolis, University of Minnesota Press, « Social movements, 
protest, and contention ». 

• Keck, Margaret E. et Sikkink, K. 1998. Activists Beyond Borders : Advocacy 
Networks in International Politics. Ithaca, N.Y., Cornell University Press,. 

• Smith, Jackie, 2008. Social Movements for Global Democracy. Baltimore, Johns 
Hopkins University Press 

• Tarrow, Sidney, 2001, « Transnational Politics: Contentions and Institutions in 
International Politics » in American Review of Political Science, 4, p. 1-20. 

 
 
12 novembre : Sociologie des sciences, des savoirs, et des idées 
Latour, Bruno, 1982. « Give me a laboratory and I will move the world. » In K. Knorr et M. 
Mulkay (editors) Science Observed, Sage, 1983, pp.141-170.  
 
Pour approfondir : 
Sociologie du savoir, sociologie des sciences et des techniques 

• Bloor David, 1999, « Anti-Latour », Studies in the History and Philosophy of 
Sciences, 30 (1), p. 82-112.  

• Knorr-Cetina, Karin, 1981. The Manufacture of Knowledge: An Essay on the 
Constructivist and Contextual Nature of Science, Oxford, Pergamon Press.  
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• Latour Bruno, « For Bloor, and Beyond. A Reply to David Bloor’s Anti-Latour », 
Studies in the History and Philosophy of Sciences, 30 (1), p. 113-130.  

• Merton, Robert, 1973. The Sociology of Science, University of Chicago Press. 
 
Sociologie des disciplines académiques et des idées 

• Abbott, Andrew, 2001. Chaos of disciplines. Chicago, University of Chicago Press. 
• Camic, Charles, 1987. « The Making of a Method: A Historical Reinterpretation of the 

Early Parsons. » American Sociological Review, 52, pp. 421-439. 
• Hauchecorne Mathieu, 2009, « Qu’est-ce que la nouvelle sociologie des idées ? 

Entretien avec Charles Camic et Neil Gross » in Transeo, n°1 (Accessible en ligne: 
http://www.transeo-review.eu/Qu-est-ce-que-la-nouvelle.html), Accédé le 3 novembre 
2012. 

• Collins, Randall. 1998, The Sociology of Philosophies: A Global Theory of 
Intellectual Change, Harvard University Press.  

 
 

 
DEUXIEME PARTIE : STRUCTURES - DYNAMIQUES - ACTEURS 

 
 
26 novembre : La notion de « tradition nationale » dans l’étude des sciences 
Intervention de Johan Heilbron (Erasmus University in Rotterdam & EHESS-Paris).  
Lecture : Abend, Gabriel, « Styles	  of	  Sociological	  Thought:	  Sociologies,	  Epistemologies,	  and	  
the	  Mexican	  and	  U.S.	  Quests	  for	  Truth », Sociological Theory, vol. 24, 1, 2006. 	  
 
Pour approfondir : 

• Heilbron, Johan, Nicolas Guilhot, Laurent Jeanpierre (2008) 'Toward a Transnational 
History of the Social Sciences', Journal of the History of the Behavioral Sciences, 44 
(2), pp. 146-160. 

• Heilbron, Johan. 2008. « Qu'est-ce qu'une tradition nationale en sciences sociales? », 
Revue d'histoire des sciences humaines 18, pp. 3-16.  

 
3 décembre : Les sociologues français aux États-Unis 
Intervention d’Étienne Ollion (CMH-ETT)  
Lecture : Gingras, Yves, « Revisiting the "quiet debut" of the double helix: a bibliometric and 
methodological note on the "impact" of scientific publications », Journal of the History of 
Biology, 43(1), pp. 159-181.  

  
10 décembre : Logiques de l’importation et appropriations  locale : le cas du 
pragmatisme étasunien en France  
Intervention de Romain Pudal (CNRS – CURAPP).  
Lecture : Hauchecorne, Mathieu. 2009. « Le professeur Rawls et le Nobel des pauvres. La 
politisation différenciée des théories de la justice de John Rawls et d’Amartya Sen dans les 
années 1990 en France », Actes de la recherche en sciences sociales, 176, pp. 94-113. 
 
Pour approfondir : 

• Hauchecorne, Mathieu. 2011. « La fabrication transnationale des idées politiques. 
Sociologie de la réception de John Rawls et des théories de la justice », Thèse de 
doctorat en science politique, Université de Lille-II. 

• Pollack, Michael, « La place de Max Weber dans le champ intellectuel français », 
Droit et société, 1988.  


